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LE CARNET DE JEANLOUIS CORNUZ

Dépression
Je rêve devant la brochure publiée par
24 Heures: Mai 68 dans le rétroviseur...
Je rêve entre autres devant le dernier
chapitre (signé J.-M. Vz), intitulé La
raison règne: «Dans un monde réfrac-
taire au délire, le capitalisme inventif
s'est largement affermi. On parle avec
envie, avec passion du défi... japonais.
Le sida relaie la morale ancienne.
L'écologie elle-même est devenue, face
à des dangers précis, une question
d'efficacité.

La raison règne. Jusqu'à la prochaine
explosion.»
On compte au bas mot un enfant mourant

de faim toutes les dix secondes: la
raison règne.
La guerre Irak-Iran, mal terminée, a fait
au bas mot un million de morts: la
raison règne.
La femme de mon ami, le professeur
Haac, a signé au nom de la Bank of
Americas un prêt de cinq milliards de
dollars au Mexique, pour lui permettre
de payer les intérêts de sa dette: le
capitalisme inventif s'est largement affermi.

On me dira que les Russes ont fini par
évacuer l'Afghanistan... La raison
règne? Il semblerait pourtant que les
massacres continuent
C'est une belle chose que l'économie
politique. Je crois que je devrais m'y
mettre. Elle me réconforterait plus que
les livres que je lis habituellement!
Vous connaissez Pierre Katz, rescapé de
Bergen-Belsen? Je considère l'œuvre,
les poèmes d'Angoisses et les Ecrits
concentrationnaires de La Ligne du
destin, comme l'une des plus fortes qui
ait été écrite dans notre pays.
Accablante, il est vrai.
Du moins a-t-il des raisons bien précises
de nous accabler, et son angoisse ne
nous est que trop compréhensible.
De ce point de vue, Francis Giauque (à
qui Haldas avait consacré dans son Jardin

des Espérances un admirable texte)
est encore plus déprimant: le désespoir à

l'état pur, dans la mesure où l'on ne voit
pas les raisons d'un inexorable anéantissement;

le mal de vivre à l'état pur, de ce
Sein zum Tode — de cet être pour la

mort dont parle Heidegger — la
déprime qui vient détruire, comme d'autres

se trouvent sans plus de raisons
détruits par une sclérose en plaques ou par
un Parkinson. Parier seul, le Journal
d'Enfer, C'est devenu ça ma vie: trois
textes qui rejoignent dans mon cœur
ceux de Pierre Katz et qui ont comme
eux le triste pouvoir de faire paraître
futile tout le reste ou presque: de la
«littérature».

Et voici une troisième voix, qui vient se

joindre aux deux autres, celle de
Bernard Perrot, qui propose une chronique,
Le Boa (éditions de la Prévôté, Moutier
1988).
Une chronique: celle de sa dépression,
celle de sa... maladie. Et l'on sait assez

que deux dangers menacent l'écrivain:
celui de ne donner qu'un témoignage,
une sorte de journal de son mal, sans
valeur littéraire; celui de «faire de la
littérature», tout au contraire. Il me semble

que Bernard Perrot les évite l'un et l'autre,

par son authenticité d'une part, par
un remarquable pouvoir d'écriture d'autre

part — tous comptes faits, je me suis

peut-être trompé; il y a quelque chose de
tonique dans ces livres: à partir du malheur

absolu, créer de la beauté. ¦

Quand le pouvoir académique
ne fonctionne pas
(jd) Un vent nouveau souffle sur la
politique de l'enseignement et de la
recherche à l'Université de Berne. La
conseillère d'Etat Leni Robert,
responsable de l'instruction publique, y
est pour quelque chose. N'a-t-elle pas
déclaré qu'elle ne proposerait plus la
nomination d'un-e candidat-e qui
n'aurait pas satisfait à «une étude
d'impact écologique et sociale». Déjà
un historien de l'Amérique latine a
été préféré à un spécialiste de l'Europe.

C'est un expert de l'environnement

qui a décroché la chaire de
zoologie et le nouveau professeur
d'économie mettra explicitement l'accent
sur les problèmes d'écologie. Quant
au profil du poste de directeur de la
policlinique médicale, il prévoit la
tâche de développer la médecine géné¬

raliste. Enfin, le conseil d'Etat vient
de nommer Jost Krippendorf, spécialiste

bien connu du tourisme, à une
chaire nouvellement créée d'écologie;
à ce poste il devra veiller à coordonner

et à animer les efforts d'enseignement

et de recherche et la collaboration

interdisciplinaire dans une
perspective écologique.
Cette directivité ne peut qu'étonner
l'observateur romand, habitué à une
large autonomie des universités à
l'égard du pouvoir politique. Mais si
l'exercice de cette indépendance conduit

à négliger les problèmes cruciaux
auxquels la société est confrontée, il
n'est pas surprenant qu'un autre pouvoir

se substitue à l'institution universitaire

pour lui rappeler ses responsabilités.
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